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Ephémérides du Muséum. - Au A/usée 
d'Ethnographie du Trccadéro. - Très 
brillante soirée, le 8 mars dernier. au 
Musée d'Ethnographie du Trocadé1 o, pour 
l'inauguration de la Galerie cl' Amé1 ique et 
de l'expo�ition des collections recueillies 
au Cameroun par M. Henri Labouret. Cette 
inauguration fut faite par M. L. Rollin, 
Ministre des Colonies. 
La Galerie d'Amérique offre une magni­
fique em'emble. En collection Labouret 
est riche de plus de 1.500 pièces. Ses 
vitrines sont comacrées aux envahis�eurs 
Foulbés (objets de manifestations guer­
rières). aux Vouté (objets d'occupation 
familiale), aux peuples de la fori>t, aux 
Bamoun, dont l'art est l-i particulier : 
travail du bois, du bronze, céramique, 
tissage. Noton� la gr:mde vitrine où est 
installée une admirable collection d'objets 
provenant des wciétés l-ecrètes opérant 
dans le palais du sultan de Foumban. et 
une série de cadres présentant des 
exemples de l'écriture inventée par le 
sultan Njoya, il y a une trentaine d'années. 
D'autres vitrines sont consacrées aux 
Bamiliké, grands sculpteurs sur bois. Ces 
notes trop brèves permettent cependant 
d'indiquer le très grand intérf\t offert par 
cette exposition très complète. L' Agence 
Economique des territoires africains mus 
mandat français présente. en outre, une 
intére!-lsante documentation économique. 
Signalons encore la perfection de la 
pré:rnntatiou des objets et de leur mise en 
valeur et rf-joaisl'Ons-nous de constater 
que le Musf-e d'Elhnographie du Trocadéro 
révèle de ·plus en plus au public l'attrait 
et l'intérêt de cette science et groupe 
autour de lui un nombre toujours plus 
grand cl'amis et de collaborateurs. 
* 
* * 
Au .Jardin des Plantes. - Les familiers 
de la ménagerie du Jardin des Plantes ont 
con�taté, il y a quelques mois, les amé-
liorations importantes qui avaient été 
réalbées : lavabo� modernes. téléphone, 
remplacement clef; kiosques vétustes, élar­
gissement des allées par suppression de 
clôtures, bancs mhi à la dispmition des 
Yhileur�. Aujourd'hui de nombreux tra­
vaux s'effectuent au Jardin des Plantes. Il 
faut souligner l'heureuse initiative qui a 
a fait appm•er devant les palissades, à 
proximité des chantiers, des pancartes 
ren�eignant le public sur la nature des 
réalirntions en cours. Nous avons pu cons­
tater à plrn·ieurs repI'Îrn:-; à quel point 
cette innovation était favorablement ac­
cueillie. C'e�t ain�i qu'on peut lire: « Ici 
va s'élever le jardin d'hiver, grande serre 
pour végétaux tropicaux lfonds de l'ou­
tillage national). » A proximité : « Cons­
truction d'un pasrnge souterrain entre 
l'Ecole de Botanique et le Jardin alpin. > 
Un peu plus loin : « Nouvelle Oisellerie. 
Reconstitution de l'ancienne orangerie 
(legs Marmottan). » Tout près du Viva­
rium : « Construction d'un rocher pour 
serpents et lézards vivant en liberté sous 
les yeux du public. » Et puis, un souvenir 
du passé. Rue Geoffroy Saint-Hilaire, avant 
les bàtiment� lépreux des anciennes gale­
ries de Zoologie, dont, nous assure-t-on 
la démolition est décidée : « On lisait 
autrefois ici rnr la porte d'entrée : Jardin 
royaJ des plantes médicinales. » 
* 
* * 
.J/i.�sion. -- M. A. Urbain, titulaire de 
la chaire d'Ethologie des animaux sau­
vages. effectue actuellement une mis�ion 
au Tchad et au Cameroun. De Fort-Lamy 
dont nous avons reçu les dernières nou­
velles. M. Urbain gagnera Douala où il 
prendra en charge un jeune Eléphant 
d' Af1 ique offert par le sultant Rei-Bouba. 
M. Roger Heim, Sous-Directeur du Labo­
ratoire de Cryptogamie, est rentré à la fin 
de Février dernier, d'une mission à Mada­
gascar. De très importantes collections et 
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obse1·va.tions <le tonte nature ont été 
1·ecneillies au cour.:; <le ce voyage. 
* 
* * 
La/Juratoire de Cult ure du Must�t111t. -
Nous remercions vivement M. le professeur 
A. Guillaumin. <l'avoir bien voulu nous 
comm1111iq11er les statistiques <les entriles, 
�changes el don:-; concernant le service <le 
cnlture au cours de l'année rn34. 
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Un Rongeur nouveau pour la faune 
de Pologne. - Si les grandes espèces 
animales européennes sont bien con­
nues, les petites espèces de Mammifères 
le sont moins et il y a encore à Jé­
couvrir du point de vue systématique et 
biogéographique, notamment parmi les 
Rongeurs et les Insectivores. 
En Pologne, assez récemment (juillet 
HJ32). au cours de recherches zoologiques 
faites pour re compte de l'Institut polo­
nais d'expérimentation forestière, dans 
l'étendue du parc national de Czarno­
hora et sur le Pozyzewska (Carpalhes 
orientales polonaises), M. Sagan a cons­
taté, sur Je flanc de cette montagne, 
près du sommet, c't environ i .800 m. 
d'altitude, la présence d'un terrier dont 
les dimensions ont aussitôt attiré son 
attention. L'entrée. dissimulée sous une 
pierre plate, parmi les herbages, me­
surait un diami>lre <le pl�1s de 2U cm. 
D'autres terriers semblable:;, mais plus 
petits furent trouvés dans la mùme ré­
gion. M. Sagan fut intrigué, posa des 
pièges il l'entrée de ces terriers, piège� 
appâtés par du pain et du froment. Au 
sommet du Breskul, à 1.820 m. d'alli­
tude, non loin de la frontière tchécos­
lovaque, le naturaliste a recueilli ainsi, 
dans une crevasse, un grand animal ftui 
fut plus tard identifié comme le Cltio­
nomys ulpius Miller. Cette espèce était 
jusqu'alors inconnue en Pologne. Elle 
était signalée en Transylvanie m{�ridio­
nale, aux environs de llatczeg. 
L'animal présente un dos d'nn brun 
grisâtre foncé et une face ventrale (�ga­
iement gris foncé, mais nuancée de bleuà­
tre. La longueur du· corps . du �péci­
men capturé mesurait t31 mm., 11utme 
non comprise, celle-ci étant longue de 
7 cm. Le Chiunomy.v ulpiu.v est tri!s voi­
sin de Clt. n.ivalis Martins habitant les Alpes 
l\ des altitudes très variables ; il a Hé 
signalé au Mont Blanc jusqu'lt 4. 700 m. 
el aussi sur les bords du lac de Lu­
gano, à 2rj0 m. d'altitude. Selon Il. Pohle 
(Zeitscln·. (. SaurJ<!lfrrkunde, VII, t932J, 
Clt. ulpius ne serait qu'une sous-espi•ce 
de Clt. nivalis, et selon G. S. Miller, 
(19t�) le genre Cltionomys doit Hre con­
sidéré comme un sous-genre de J/i­
crolwt, mais il maintient comme espi•ce 
ulpius et nivalis. 
La biologie du Clt. ulpiu.v est asst•z 
peu connue. M. Sagan a observé •11w 
son terrier se trouve sur les terrains ro­
cheux, mais aussi parfois dans des Pn­
droits pourrns de végétation. L'enti·i•P 
est de forme variable, lantM basse Pl 
large, tantôt élevée ut rtroite ; elle me-
t9o LA 'Tl!RRE: ET LA VIE 
sure en, moyenne de tu à i5 cm. de 
large. Elle est toujours entourée de 
pierres. D'ordinaire, le terrier n'a qu'une 
entrée, mais par suite de l'entassement 
des pierres qui sont disposées en avant, 
il peut y en avoir plusieurs. L'inlérieur 
du terrier est tapissé d'herbe sèche et 
assez molle. Il est probable . que Ch. 
ulpiu&, comme Ch. nivalis, n'est pas sou­
mis au sommeil hivernal. On doit le 
rencontrer vraisemblablement dans les 
Tatras, et selon Niezabitowski, les orne­
ments provenant des alluvions quater­
naires des Tatras. attribués au Ch. ui­
valis, appartieil!!raient à Ch. ulpius. (Voir 
sur le Ch. ulpiwi. l'article de J. Fuda­
kowski, Ockrona Przyrody, 13, t933, Cra­
covie, p. t23-t�5, avec une photographie 
du terrier). O. E. 
Les· Sciences Naturelles 
à l'Académie des Sciences. 
S�ANCE DU f 9 NOVEMBRÈ 
Minéralogie. 
C. SrANFIELD HITCHEN et RENÉ VAN AUBEL 
·- Sur la composition et l'âge de l'urani· 
nile cristalline du Katanga. 
La pechblende de Kasolo contient des 
cristaux cubiques d'uraninite, sans aucune 
altération. Les auteurs ont cherché à 
déterminer les constituants de ce minéral, 
son âge et l'importance des actions qui 
amènent sa transformation en pechblende. 
Géologie. 
.JosEPH BLAYAC et RonoLPHE BôHM. -
Notable extensio•i de l'Ordovicien dans la 
partie orientale de la 1llontagne Noire. 
Il résulte des recherches des auteurs 
que l'Ordovicien est bien plus développé 
sur le territoire oriental de la Montagne 
Noire, qu'il n'a été indiqué jusqu'à 
présent. Ils indiquent les limites de cette 
extension et donnent la succession strati­
graphique observée en plusieurs points. 
Paléontologie. 
lJ•ll11 lfADELEINE FRIANT. - Le type pri­
mitif des molaires supérieures chez les Ron­
geurs. 
C'est l'étude des molaires supérieures 
du plus ancien type des Rongeurs connu : 
le Paramys de l'Eocène inférieur d'Eu­
rope et de l'Eocène de l'Amérique du 
Nord. M'11" Priant a pu examiner des 
molaires n on abrasées et elle a constaté 
qu'elles présentaient, sans doute possible, 
le type à 6 tubercules, caractéristique de 
toutes le:; formes primaires au début de 
l'époque tertiaire des grands groupes de 
Mammifères placentaires; ce n'est pas le 
dessin trituberculaire considéré comme 
exact jusqu'à présent. 
Botanique. 
A. JUILLET et R. Z1TT1. - Variations sai­
sonnières de l'acide cyanhydrique chez le 
Molinia coerulea 1lloench. 
MM. Juillet et Zitti ont déjà étudié 
Mulinia coerulea au point de Yue do l'acide 
cyanhydrique qu'il renferme. Continuant 
leurs études, ils ont cherché quellesétaient 
les variations des quantités de cet acide 
dégagées, suivant les phases de l'évolution 
saisonnière de la plante, par les appareils 
végétatifs et reproducteurs. Ils donnent 
ici les résultats de leurs observations. 
Géographie botanique. 
AuG. CHEV ALIEH. - Premier aperçu sm· 
ta végétation de l' w·chipel des Iles du Cap 
Vert. 
M. le professeur Chevalier, ayant sé· 
journé durant quatre mois aux Iles du Cap 
Vert, eu a rapporté d'intéressants rensei­
gnements sur la flore et la végétation de 
cette contrée. très mal connues encore. 
Il fait d'abord justice d'une erreur 
commise par Webb en 1850 en donnant 
comme originaires de ces îles, une liste 
de plantes recueillies vraisemblablement 
en Guinée portugaise par Bertrand Bo­
candé. 
Puis la note donne des renseignements 
généraux sur la flore autochtone qui est 
pauvre et d'origine méditerranéo-atlan­
tique. Il y a quelques éléments sahariens, 
provenant soit des graines apportées par 
le vent ou par des Oiseaux, soit encore de 
fruits transportés par les courants marins. 
M. Chevalier signale en mème temps 
que dans l'ile de Sào-Antào, à Janela, se 
trouvent des inscriptions rupestres en 
caractères runiques, preuve que les navi­
gateurs normands avaient visité cette île 
bien longtemps avant sa découverte en 
t45f) par les Portugais. 
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SÉANCE DU 26 NOVEMBRE. 
Biologie végétale. 
LUCIEN DANIEL. Sur un cas de c1·oise­
ment fortuit de Haricot. 
Il s'agit d'uu croisement, qui s'est 
produit spontanément dans le jardin de 
l'auteur, entre deux races de Haricots 
placées côte à côte, l'une dit Haricot prin­
cesse, à graiues ovoïdes arrondies, d'un 
blanc pur, et le Haricot flageolet nain� à 
graines aplaties et allongées. d'un vert 
passa�t aQ blanc à la maturité. Le croi­
sement fortuit a produit 7 hybrides plus 
ou moins diflérents, qui par la suite� 
ne se sont pas comportés de la même 
manière au point de vue de l'hérédité de 
la première génération. 
Géologie. 
JACQUES BoNDON et Loms CLARION. D. 
Itinéraire géologique d' Aqqa à Tindouf 
(Sahara marocain). 
Pour la· première fois, les auteurs de 
cette note ont pu, en suivant un convoi 
d,e ravitaillement, relever sommairement 
un i tinéraire géologique d 'Aqqa à Tindouf, 
région sur laquelle on ne possédait 
jusqu'à présent que des travaux isolés. Ils 
donnent la succession des terrains et les 
conclusions qu'on en peut tirer. 
JosuÉ HoFFET. - Sur la présence du 
Permien inférieur fossilifère dans le Haut­
Laos occidental. 
La conclusion de cette communication 
est que « nous sommes en présence d'un 
nouveau témoin, le plus occidental connu 
en Indochine, de la transgression ouralo­
permienne ». 
Botanique. 
PAUL JAEGER. - Nouveaux ca1 de gynu­
dimorphisme chez lei Dip1acée1. 
Le gynodimorphisme a déjà élé signalé 
chez un certain nombre de Dipsacées •. 
M. Paul Jaeger en a constaté de nouveaux 
cas dans les genres Dipsacu1 et Cephalaria 
où il n'était pas connu. Il a découvert eu 
même temps une forme curieuse de gynv­
monoecie chez Knaulia arven1i1, ScatJio1a 
columharia et Cephalaria tran1ylvanica, 
dont certains capitules portent à la fois 
des fleurs hermaphrodites et des fleurs 
femelles. 
Entomologie. 
J. LEGENDHE. - Le Mou1tique maritime. 
C'est l'.Aedes punctatu1, qui se déve­
loppe dans les eaux três saumâtres des 
marais littoraux de la Charente-Infé­
rieure. L'auteur en étudie le dévelop­
pement et les mœurs, et constate ']Ue la 
succession et le développement de ses 
générations sont réglés par la hauteur des 
marées. 
Biologie expérimentale. 
ETIENNE RABAUD et M11• MA1111<;-Louisi-.;· 
VERRIER. - Ve1sie natatoire, densité et 
plan d' équilih1·e des Poi11on1. 
Les expériences des auteurs prouvent 
que la vessie natatoire n'a pas, comme on 
le croyait. d'influence sur la densité des 
Poissons : sa suppression n'entraine pour 
cette dernière que des différences à peine 
sensibles. 
